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EldoradoEldoradoEldoradoEldorado, librement inspiré du roman éponyme de Laurent , librement inspiré du roman éponyme de Laurent , librement inspiré du roman éponyme de Laurent , librement inspiré du roman éponyme de Laurent 
Gaudé, regarde la question de l’immigration en face. Gaudé, regarde la question de l’immigration en face. Gaudé, regarde la question de l’immigration en face. Gaudé, regarde la question de l’immigration en face.     

Jeune chorégraphe à la bouillonnante déterminatioJeune chorégraphe à la bouillonnante déterminatioJeune chorégraphe à la bouillonnante déterminatioJeune chorégraphe à la bouillonnante détermination, Bénédicte n, Bénédicte n, Bénédicte n, Bénédicte 
Mottart questionne la légitimité de la politique douanière Mottart questionne la légitimité de la politique douanière Mottart questionne la légitimité de la politique douanière Mottart questionne la légitimité de la politique douanière 

européenne à l’endroit même de son inhumaine absurditéeuropéenne à l’endroit même de son inhumaine absurditéeuropéenne à l’endroit même de son inhumaine absurditéeuropéenne à l’endroit même de son inhumaine absurdité    : la : la : la : la 
frontière.  Avec la même sensibilité et brutalité qu’on lui a frontière.  Avec la même sensibilité et brutalité qu’on lui a frontière.  Avec la même sensibilité et brutalité qu’on lui a frontière.  Avec la même sensibilité et brutalité qu’on lui a 

découvertes en tant que danseuse chez Wim Vandekeybus, elle découvertes en tant que danseuse chez Wim Vandekeybus, elle découvertes en tant que danseuse chez Wim Vandekeybus, elle découvertes en tant que danseuse chez Wim Vandekeybus, elle 
ababababorde la problématique par l’émotion et le vécu laissant les orde la problématique par l’émotion et le vécu laissant les orde la problématique par l’émotion et le vécu laissant les orde la problématique par l’émotion et le vécu laissant les 

corps se confronter à ce sujet de société.corps se confronter à ce sujet de société.corps se confronter à ce sujet de société.corps se confronter à ce sujet de société.    
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ELDORADOELDORADOELDORADOELDORADO,,,,    LE SPECTACLELE SPECTACLELE SPECTACLELE SPECTACLE    
 

    
Bénédicte Mottart, avec une énergie Bénédicte Mottart, avec une énergie Bénédicte Mottart, avec une énergie Bénédicte Mottart, avec une énergie 
sans borne, saisit à bras le corps le sujet sans borne, saisit à bras le corps le sujet sans borne, saisit à bras le corps le sujet sans borne, saisit à bras le corps le sujet 
de l’immigration. Elle pose un regard de l’immigration. Elle pose un regard de l’immigration. Elle pose un regard de l’immigration. Elle pose un regard 
jeune etjeune etjeune etjeune et    sans détour sur une réalité de sans détour sur une réalité de sans détour sur une réalité de sans détour sur une réalité de 
la politique douanière européenne… la politique douanière européenne… la politique douanière européenne… la politique douanière européenne… 
Découvrons son univers, brut et Découvrons son univers, brut et Découvrons son univers, brut et Découvrons son univers, brut et 
poignant, dans cette première création poignant, dans cette première création poignant, dans cette première création poignant, dans cette première création 
dansée : dansée : dansée : dansée : EldoradoEldoradoEldoradoEldorado....    
 
 
Cinq danseurs sont face à un mur invisible 
: une frontière. Aux portes de l’Europe, 
cette limite est lieu de passage, entre 
espoir et violence, où une lutte sans 
vainqueur fait rage. Dans un climat 
d’urgence et de fatigue, ceux qui rêvent 
d’une terre dorée bondissent et voient 
leurs vies s’entrechoquer.  Des corps 
humains, rendus à leur condition de bêtes, 
se mettent alors désespérément en 
chemin à la recherche d’un avenir meilleur, 
d’un Eldorado. 
 
 
 

Le projet n’est pas une colère politique. Le projet est une rage de vie. […] 

La question n’est pas « Comment je vais faire pour m’en sortir ? » la question est « Comment 
est-ce que je vais faire pour continuer à avancer ? ». Je cherche ça. Cet arrêt total de la 

pensée, cet état de conditionnement où il faut juste courir. […]  
Nous sommes dans une deadzone, dans ce climat aux portes d’un pays où chaque particule 

de l’air est électrique, où le temps va à la fois plus vite et plus lentement. Tous les sens sont 

en alerte. Voilà où se joue le spectacle. Bénédicte MottartBénédicte MottartBénédicte MottartBénédicte Mottart    
 
DistributionDistributionDistributionDistribution    
Concept et chorégraphieConcept et chorégraphieConcept et chorégraphieConcept et chorégraphie Bénédicte Mottart / Assistée deAssistée deAssistée deAssistée de Coralie Vanderlinden / Directeur Directeur Directeur Directeur 
techniquetechniquetechniquetechnique Benoit Ausloos / MusiqueMusiqueMusiqueMusique Martin Mahaux / LumièreLumièreLumièreLumière Damien Zuidhoek / CostumesCostumesCostumesCostumes 
Isabelle Lhoas / AvecAvecAvecAvec Peter De Vuys (Belgique), Mercedes Dassy (Belgique), Bára Sigfúsdóttir 
(Islande), Florencia Demestri (Argentine), Francesco Barba (Italie) / Collaboration artistiqueCollaboration artistiqueCollaboration artistiqueCollaboration artistique 
Baptiste Isaia 
ProductionProductionProductionProduction Compagnie3637 en coproduction avecen coproduction avecen coproduction avecen coproduction avec le manège.mons, Jardin d'Europe via ULTIMA 
VEZ et WORKSPACEBRUSSELS, CCR de Liège / Avec l’aide Avec l’aide Avec l’aide Avec l’aide du Ministère de la Fédération 
Wallonie-Bruxelles (Service de la danse) / Avec le soutienAvec le soutienAvec le soutienAvec le soutien des autorités flamandes. 
 

Le Projet Nomade reçoit le soutien de l’Union Européenne, Fonds Européen de 
Développement Régional (FEDER) dans le cadre du programme Interreg IV France 
Wallonie Vlanderen    

©Bénédicte Mottart 
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BBBBÉNÉDICTE ÉNÉDICTE ÉNÉDICTE ÉNÉDICTE MMMMOTTARTOTTARTOTTARTOTTART,,,,    NOTE DNOTE DNOTE DNOTE D’’’’INTENTIINTENTIINTENTIINTENTIONONONON    
 
 

Eldorado. Eldorado. Eldorado. Eldorado. Déclic de créationDéclic de créationDéclic de créationDéclic de création    !!!!    
    

Habituée de la nationalité européenne, de sa facilité, de sa qualité de passe-droit, 
je ne sens même plus les frontières.  Je ne les vois pas. J’ai moi-même le droit 

d’aller travailler à l’étranger. Ca s’organise, ça se gère, ça se choisit.  Cela me fait 

grandir cette liberté de voyager, cela m’ouvre. Alors pourquoi y ai-je droit ? Parce 
que je suis née du bon côté ? C’est avec cette naïveté-là, cette jeunesse que j’ai 

observé le sujet. 
 

Pendant longtemps, j’ai été passionnée par ce courage. Par la force qu’il faut pour 

aller ailleurs. Pour pousser le chemin. On parle de revendiquer, non pas un statut, 
mais la possibilité de changer son destin. 
 

L’élément déclencheur du projet : ce livre Eldorado de Laurent Gaudé. J’y 
découvre le besoin fondamentalement humain de se mettre en route.  

Un passage me transporte de ma lecture au plateau : la scène de l’assaut. Un 
groupe d’êtres humains se jettent à corps perdus pour dépasser une limite. Je l’ai 

vue cette frontière. Je l’ai vue en lisant ce livre. Je me suis réveillée un matin et j’ai 
eu envie d’un filet. De cordage. De chanvre. 

Il ne s’agira pas d’une adaptation d’Eldorado de Laurent Gaudé, je m’attaque à cet 

endroit d’une extrême violence où l’on empêche « des étrangers » d’accéder à une 
prétendue terre dorée. 
 

Je me suis mise d’abord sur le plateau. Et j’ai cherché seule face à ce filet. Tout de 

suite, cela a été frontal. Face un horizon qu’on essaie d’atteindre, la matière est 

très vite devenue sensuelle et dangereuse. J’ai senti cette pulsion presque 
transcendante qu’il y a à tenter de dépasser ce fil. Cette énergie et cette douleur 

aussi ; les cordages vous absorbent, vous brûlent, se défilent, se tendent et 
détendent autour de soi. 
 

Malgré tout, ce ne sera pas l’histoire d’un homme qui lutte. C’est l’histoire d’une 
masse, d’un mouvement collectif, d’une meute.  C’est une pièce de groupe qui part  

à l’assaut, un assaut qui se construit, se dispute, se partage. 
 
 

Discours politique vs discours artistiqueDiscours politique vs discours artistiqueDiscours politique vs discours artistiqueDiscours politique vs discours artistique    
    

Sans doute, j’ai des convictions politiques. 
 

Mais ce qui me heurte est moins le discours - de la théorie à la philosophie -  que 

l’expérience vécue. Qu’après tant d’évolutions, tant de civilisations, nous n’avons 
toujours pas trouvé un moyen de respecter - de manière totale et non pas partielle- 

l’être humain qu’importe son origine, sa culture, ses rêves… 
 

J’ai à ma disposition tout un contexte politique, certes. Discours, statistiques, 

rencontres avec des associations, forum sur le sujet… Mais je ne fais pas, avec ce 

spectacle, l’apologie d’une opinion. Je traduis par des corps le bouillonnement de 
vie qui agit sur l’espèce humaine quand on touche à ses besoins fondamentaux. 

Car personnellement, je pense que la liberté de circulation est fondamentale. 
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Dans le travail avec les danseurs, il nous est arrivé de simplifier brutalement les 
situations en « Est-ce que je peux m’asseoir sur cette chaise ? Est-ce que je peux 

simplement m’asseoir sur cette chaise ? ». Jaillit alors tout le désir de liberté et 
l’absurde de l’interdiction. Ce n’est pas argumentatif mais pulsionnel. 

Le projet n’est pas une colère politique. Le projet est une rage de vie. 
 

Projections chorégraphiquesProjections chorégraphiquesProjections chorégraphiquesProjections chorégraphiques    
    

Je me rappelle de ce documentaire animalier vu dans un avion. Un troupeau de 

biches courent dans une plaine. Sur leur chemin, elles doivent sauter une petite 

barrière de barbelés. Toutes y arrivent sauf une. L’animal se débat comme une 
dératée. Elle tire et tire. Les autres ne s’arrêtent pas. Elle continue de tirer. Il n’y a 

pas de logique dans cet instant. La biche ne pense pas à s’arrêter, analyser et sortir 
de la situation. Il n’y a qu’un instinct de survie. La question n’est pas « Comment je 

vais faire pour m’en sortir ? » la question est « Comment est-ce que je vais faire 
pour continuer à avancer ?». Je cherche ça. Cet arrêt total de la pensée, cet état 

de conditionnement où il faut juste courir. Cette énergie désespérée. 
 

Le travail est physique. C’est sûr que mon expérience en tant que danseuse teinte 

ce que je leur demande. J’ai choisi des gens en fonction de cela. C’est sûr que nous 
ne ferons pas du néoclassique. On cherche une qualité de mouvement naturelle, 

oscillant entre animal et humain, concret et puissant. Ce n’est pas de la danse 

facile. Parce que c’est moi et parce que c’est le sujet : la difficulté. Il y aura quelque 
chose de violent, d’éprouvant dans le travail. Je charge les danseurs de tension. A 

n’importe quel moment, chacun d’eux doit être sur le qui-vive.  Nous  sommes dans 
une deadzone, dans ce climat aux portes d’un pays où chaque particule d’air est 

électrique, où le temps va à la fois plus vite et plus lentement. Tous les sens sont en 

alerte. Voilà où se joue le spectacle. 
 

La distribution réunit 5 personnes qui ont des origines et un rapport aux frontières 
différents. Chacun d’eux est une énergie et un état d’esprit. Puisqu’on ne créé pas 

vraiment de personnage et que nous partons des danseurs, c’est des personnalités 

qui se dessinent. Et enfin, ce filet : La frontière ! Il est un élément vivant. Il a une 
identité. C’est le sixième personnage. Parfois tendu, détendu, remonté, au sol. 

Souvent frontière, souvent autre chose. C’est l’objet concret au-delà duquel on rêve 
de passer pour toucher à autre chose, pour atteindre un Eldorado. 

 

Extrait dExtrait dExtrait dExtrait de la brochure e la brochure e la brochure e la brochure CCCCréréréréation Manège ation Manège ation Manège ation Manège 2013201320132013----2014201420142014 
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BBBBÉÉÉÉNÉDICTE NÉDICTE NÉDICTE NÉDICTE MMMMOTOTOTOTTARTTARTTARTTART,,,,    CHORÉGRAPHECHORÉGRAPHECHORÉGRAPHECHORÉGRAPHE    
 

 
    
A 27 ans, Bénédicte Mottart est danseuse  et chorégraphe. Instinctive, 
elle choisit cet art du corps qui travaille l’émotion et le sensoriel avant 
de passer par la réflexion. Elle étudie notamment à The Place, à la 
London Contemporary Dance School. En quête de performance 
physique, elle travaille avec Wim Vandekeybus depuis 2009 
(Nieuwzwart, Radical Wrong, Oedipus/Bêt Noir). Basée à Bruxelles, elle 
y fonde  la Compagnie3637 où elle navigue entre la danse, le théâtre et 
le jeune public (Cortex, Eldorado). Passionnée et acharnée, elle a cette 
conviction contagieuse qui créé l’envie de l’accompagner dans ses 
projets.     
    

    
Compagnie3637Compagnie3637Compagnie3637Compagnie3637    
    
La Compagnie 3637 a été fondée en 2008 par deux comédiennes et une danseuse : Sophie 
Linsmaux, Coralie Vanderlinden et Bénédicte Mottart. Elle fait le pari d’être mue par une 
énergie créatrice et non par un genre artistique. Intimement liées par une dynamique de travail, 
un investissement débordant et une soif de recherche; ces trois artistes s’expriment via 
différentes créations. Parfois ensemble, parfois séparément, que ce soit sur scène ou dans le 
travail de création. 
Partageant une même approche du plateau, leurs personnalités artistiques sont néanmoins très 
différentes les unes des autres et en découlent des objets qui leurs sont propres. 
 
Il y a de la danse, du théâtre, il y a de la danse-théâtre, de la marionnette et du jeu, du théâtre 
visuel, des spectacles pour adultes, pour enfants, des spectacles pour tous aussi … 
 
Pour chaque pièce, pour chaque thématique abordée, la Compagnie3637 cherche à créer un 
langage scénique spécifique fondamentalement lié au propos et au public qu’elle désire 
rencontrer. Elle choisit alors de s’entourer d’artistes qui partagent les mêmes préoccupations 
ainsi que l’audace et l’impatience d’entreprendre. 
 
www.compagnie3637.be 
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EEEET SI ON PARLAITT SI ON PARLAITT SI ON PARLAITT SI ON PARLAIT…………        
 

• … de danse contemporaine… de danse contemporaine… de danse contemporaine… de danse contemporaine    
 
 

La danse est une discipline artistique. Progressivement, son évolution nous amène au 
terme ‘contemporain’. Cette nouvelle danse invente ses codes et n’hésite pas à remettre 
les autres codes qui lui sont attribués en question. Comme au théâtre, cette recherche 
chorégraphique fait émerger de nouvelles tendances, de nouvelles esthétiques du 
mouvement.  
 
 

La danse moderne fait ses premiers pas fin du 18ème siècle, au travers d’une nouvelle 
pédagogie orientée sur un don émotionnel et corporel par le geste et non plus autour des 
codes de la danse classique et académique.  
Comment le corps peut-il être le reflet de l’âme ?  
 
 

A partir de cette période, de nombreux professionnels du spectacle élaborent et 
enseignent des théories. Vers le milieu du 20ème siècle, grâce à la performance, on 
approche le mouvement de différentes manières.  
C’est ainsi que, dans les années 60, les codes sont bousculés et donnent naissance au post-
modernisme : chaque cadre chorégraphique est créé en toute liberté.  
 
 

Aujourd’hui, forte de cette histoire, la 
danse contemporaine englobe donc une 
vaste diversité de formes et de styles de 
création chorégraphiques. La danse 
contemporaine observe, interroge et 
évolue, étant en constant lien avec son 
époque.  

 
 

Le mot contemporaincontemporaincontemporaincontemporain évoque le temps 
présent exprimé à travers un large éventail 
d’expression et de modes de 
représentation.  
La danse contemporaine s’inspire autant du 
geste quotidien que des techniques plus 
traditionnelles classiques et modernes, que 
de l’étude du corps humain, de la danse 
urbaine, de l’improvisation et des formes 
expérimentales. La création implique 
souvent l’interdisciplinarité (théâtre, 
littérature, musique, sport, arts visuels et 
médiatiques...) et la liberté de l’expression. 
Elle cherche à mettre en valeur toutes les 
possibilités expressives du corps humain. 

 

©Bénédicte Mottart 
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L ’ êt re humain est  cont radicto ire et  compl iqué.  Il  a  beso in  de ces L ’ êt re humain est  cont radicto ire et  compl iqué.  Il  a  beso in  de ces L ’ êt re humain est  cont radicto ire et  compl iqué.  Il  a  beso in  de ces L ’ êt re humain est  cont radicto ire et  compl iqué.  Il  a  beso in  de ces 

différentes  fo rmes  d’ express ions  que sont  la  danse et  l e théât re différentes  fo rmes  d’ express ions  que sont  la  danse et  l e théât re différentes  fo rmes  d’ express ions  que sont  la  danse et  l e théât re différentes  fo rmes  d’ express ions  que sont  la  danse et  l e théât re 
pour  expr imer  ses  contradict ions,  de l a  manière l a  p l us  naturell e et pour  expr imer  ses  contradict ions,  de l a  manière l a  p l us  naturell e et pour  expr imer  ses  contradict ions,  de l a  manière l a  p l us  naturell e et pour  expr imer  ses  contradict ions,  de l a  manière l a  p l us  naturell e et 

réel l e poss ible.  L’ essent iel  de l a  chorégraphieréel l e poss ible.  L’ essent iel  de l a  chorégraphieréel l e poss ible.  L’ essent iel  de l a  chorégraphieréel l e poss ible.  L’ essent iel  de l a  chorégraphie     es tes tes tes t     de dire quelque de dire quelque de dire quelque de dire quelque 
chose en engageant  son co rps.  De son cô té,  l e  théât re par t  du jeu chose en engageant  son co rps.  De son cô té,  l e  théât re par t  du jeu chose en engageant  son co rps.  De son cô té,  l e  théât re par t  du jeu chose en engageant  son co rps.  De son cô té,  l e  théât re par t  du jeu 

pour  fa ire passer  son message. Quand ell e ut il ise des pr inc ipes qui pour  fa ire passer  son message. Quand ell e ut il ise des pr inc ipes qui pour  fa ire passer  son message. Quand ell e ut il ise des pr inc ipes qui pour  fa ire passer  son message. Quand ell e ut il ise des pr inc ipes qui 

sont  pl us  de l ’o rdre du théâtre,  l a  danse se théât ral ise,  sans  pour sont  pl us  de l ’o rdre du théâtre,  l a  danse se théât ral ise,  sans  pour sont  pl us  de l ’o rdre du théâtre,  l a  danse se théât ral ise,  sans  pour sont  pl us  de l ’o rdre du théâtre,  l a  danse se théât ral ise,  sans  pour 
autant  cesser  d’ êt re,  et  v ice et  versautant  cesser  d’ êt re,  et  v ice et  versautant  cesser  d’ êt re,  et  v ice et  versautant  cesser  d’ êt re,  et  v ice et  versa .  a .  a .  a .      

A ins i ,  l e  spectateur  peut  s’ appropr ier  l e spectac le ou y  t ransposer A ins i ,  l e  spectateur  peut  s’ appropr ier  l e spectac le ou y  t ransposer A ins i ,  l e  spectateur  peut  s’ appropr ier  l e spectac le ou y  t ransposer A ins i ,  l e  spectateur  peut  s’ appropr ier  l e spectac le ou y  t ransposer 
des  images très  personnell es,  sans  que cell esdes  images très  personnell es,  sans  que cell esdes  images très  personnell es,  sans  que cell esdes  images très  personnell es,  sans  que cell es ---- c i  ne so ient  souffl ées c i  ne so ient  souffl ées c i  ne so ient  souffl ées c i  ne so ient  souffl ées 

par  l e chorégraphe,  l e metteur  en scène ni  même par  l ’ acteurpar  l e chorégraphe,  l e metteur  en scène ni  même par  l ’ acteurpar  l e chorégraphe,  l e metteur  en scène ni  même par  l ’ acteurpar  l e chorégraphe,  l e metteur  en scène ni  même par  l ’ acteur----

danseur.  Contra irement  à  de nombreuses  disc ip l ines ,  cedanseur.  Contra irement  à  de nombreuses  disc ip l ines ,  cedanseur.  Contra irement  à  de nombreuses  disc ip l ines ,  cedanseur.  Contra irement  à  de nombreuses  disc ip l ines ,  ce     l angage l angage l angage l angage 
donne au publ ic  une rare l ibertédonne au publ ic  une rare l ibertédonne au publ ic  une rare l ibertédonne au publ ic  une rare l iberté     :  i l  peut  se la isser  emporter par son :  i l  peut  se la isser  emporter par son :  i l  peut  se la isser  emporter par son :  i l  peut  se la isser  emporter par son 

imagina ire,  ce qui se passe sur  scène fa isant  écho  à  ses imagina ire,  ce qui se passe sur  scène fa isant  écho  à  ses imagina ire,  ce qui se passe sur  scène fa isant  écho  à  ses imagina ire,  ce qui se passe sur  scène fa isant  écho  à  ses 
cont radict ions  personnell es .cont radict ions  personnell es .cont radict ions  personnell es .cont radict ions  personnell es .   
Sources  :  Doss ier pédagog ique  Les Corps magnét iques / Mossoux-Bonté /  Sa ison 
2009-2010 
 
 
 
 
 

� QQQQUELLE SERAIT VOTRE DUELLE SERAIT VOTRE DUELLE SERAIT VOTRE DUELLE SERAIT VOTRE DÉFINITION DE ÉFINITION DE ÉFINITION DE ÉFINITION DE LA DANSE LA DANSE LA DANSE LA DANSE 

CONTEMPORAINECONTEMPORAINECONTEMPORAINECONTEMPORAINE    ????        
� QQQQUE PEUTUE PEUTUE PEUTUE PEUT----ON EXPRIMER ON EXPRIMER ON EXPRIMER ON EXPRIMER AU TRAVERS DE LAAU TRAVERS DE LAAU TRAVERS DE LAAU TRAVERS DE LA    DANSEDANSEDANSEDANSE    ????    
� QQQQUELLES SONT LES GRANUELLES SONT LES GRANUELLES SONT LES GRANUELLES SONT LES GRANDES DIFFÉRENCES AVECDES DIFFÉRENCES AVECDES DIFFÉRENCES AVECDES DIFFÉRENCES AVEC    LE LE LE LE 

THÉTHÉTHÉTHÉÂTREÂTREÂTREÂTRE    ????            
� QQQQUELSUELSUELSUELS    SONT LEURS POINTS COSONT LEURS POINTS COSONT LEURS POINTS COSONT LEURS POINTS COMMUNSMMUNSMMUNSMMUNS    ????        
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• … d’… d’… d’… d’EldoradoEldoradoEldoradoEldorado    de Laurent Gaudéde Laurent Gaudéde Laurent Gaudéde Laurent Gaudé    
    

EldoradoEldoradoEldoradoEldorado est un roman de Laurent Gaudé publié le 18 août 2006 aux éditions Actes Sud. 
Ce roman met en scène le sud de l'Italie, à travers le phénomène d'immigration clandestine 
en provenance d'Afrique du Nord vers l'île italienne de Lampedusa... 
 

RésuméRésuméRésuméRésumé    
Gardien de la Citadelle Europe, le commandant Piracci navigue depuis vingt ans 
au large des côtes italiennes, afin d'intercepter les embarcations des émigrants 
clandestins. Mais plusieurs événements viennent ébranler sa foi en sa mission. 
Dans le même temps, au Soudan, deux frères (bientôt séparés par le destin) 
s'apprêtent à entreprendre le dangereux voyage vers le continent de leurs rêves, 
l'Eldorado européen... 
 

Le terrible Le terrible Le terrible Le terrible EldoEldoEldoEldoradoradoradorado    de Laurent Gaudéde Laurent Gaudéde Laurent Gaudéde Laurent Gaudé    
 

« […] si je réussis à passer, qui sera l'homme de l'autre côté ? Est-ce que je le 
reconnaîtrai ? » 
 

Déjà présent dans un épisode tragique du Soleil des Scorta, le passeur qui 
met face à face deux réalités différentes, voire deux fantasmes différents d'un 
même monde qui ne peut en satisfaire aucun, est au centre de ce magnifique 
roman de Laurent Gaudé qu'est Eldorado, comme un cri sourd de colère 
rentrée et de désespoir.  
 

Tout se passe en méditerranée, lieu de confrontation entre les pauvres hères 
d'Afrique qui veulent passer et la police des frontières qui doit défendre 
comme un bastion, comme la dernière citadelle, l'entrée de l'Europe. C'est 
d'abord la vie de souffrance et d'abnégation du commandant Piracci, qui a 
donné sa vie pour la douane et n'a pour lui qu'un ami avec lequel il palabre 
Quand une femme le suit, vient chez lui et lui demande une arme pour tuer le 
passeur à qui elle doit d'être entrée en Europe mais sans son fils, sacrifié au 
Dieu de la mer sur une embarcation de misère abandonné par les marins-
brigands, il ne sait plus quoi faire : elle a une force, une détermination de vie 
même qui le dépasse complètement et, soudain, l'éclaire douloureusement sur 
la vacuité de sa vie, répétitive et morne, vaine même, tant à chaque 
confrontation les miséreux sont toujours plus nombreux à vouloir passer. 
Alors Piracci, qui comprend s'être battu non seulement pour rien mais surtout 
contre l'humanité en mouvement, abandonne tout, se défait de lui-même et se 
fait vagabond, contredire par les actes ce que fut jusqu'alors sa vie. 
 

Le commandant Piracci va tout quitter sous l'impulsion d'un regard qui 
demande pour de vrai, qui dit son destin sans trembler — une réfugiée sauvée 
des eaux qui réclame une arme pour se venger de son passeur —, tout quitter 
pour prendre la route et trouver sa propre réalité. C'est la vacuité de sa vie 
qui le chasse de lui-même. Il veut et va devenir un vagabond apatride (il brûle 
ses papiers, comme signe de non-retour), pour se sentir vivre, sentir qu'il doit 
lutter à chaque instant pour sa survie, loin du confort moderne, et se sentir 
fort. C'est le drame des rescapés qu'il sauve pour confier aux autorités 
policières qui l'a troublé, c'est une demande de « sauf conduit » qu'il a refusé 
(pourquoi sauver celui-là et pas tous les autres ?), c'est le passeur qu'il frappe 
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pour racheter sa mauvaise conscience et étancher sa colère d'honnête homme 
pris dans la nasse des règles. Il devient, pour être vivant, ceux qu'il a toujours 
pourchassé, ceux qu'il cherchait pour les sauver des eaux et le remettre de 
l'autre côté de la frontière, du mauvais côté, lui le défenseur de la citadelle 
Europe.  
 

Par un mouvement inverse mais paradoxalement identique, deux frères 
quittent leur terre en pleurant leur amour et s'en vont tenter leur chance en 
Europe. Le chemin sera long, pénible, fait d'abnégation constante et de 
violence. Et commence par la séparation, car l'aîné n'a accompagné son cadet 
que pour le pousser en avant, lui se sait perdu, mangé par la maladie. Alors 
Soleiman va tout supporter, les brigands, la faim, la fatigue, les coups (ceux 
qu'il reçoit en nombre et ceux qu'il donne, les premiers, à un pauvre 
marchand, pour se donner une chance arrachée à la misère d'un autre de 
passer) et le mépris pour les moins-que-rien pour atteindre, en souvenir de 
son frère, pour lui, l'Europe. Car se sauver, c'est sauver tout son peuple, 
sauver sa mémoire et sa vie même. Il fait compagnon de route et de misère 
avec un vieux boiteux, sage qui lui apprend la débrouillardise et la fierté de 
survivre, et auquel il apprend la fraternité : quand la horde des gueux charge 
le mur barbelé pour atteindre la Terre Promise, au lieu d'être chacun pour soi, 
il manque perdre sa chance mais sauve son ami, son second frère, celui que 
l'adversité lui a donné. C'est cela, pour lui, l'Eldorado, c'est ce moment 
magique où un homme en sauve un autre. C'est la leçon qu'au risque de sa vie 
il donne à l'humanité. 
 

Un voyage triste et merveilleux, qui ne s'achève que dans le drame nécessaire 
à la réalisation du monde dans son infinie complexité. Car l'Eldorado doit 
rester un mythe hors de portée pour chacun, ceux qui le défendent et ceux 
qui veulent l'atteindre, sans précision quant à sa vraie nature, car l'Europe 
n'est qu'un autre lieu de souffrance et, pour celui qui a tout quitté, tout enduré 
et s'est transformé en un autre pour passer, cette triste terre émaciée ne 
pourra pas être l'Eldorado. Car les épreuves en ont fait un autre homme, plus 
grand, plus fort, aux dimensions même du ciel qu'il a tant de fois regardé en 
pleurant. Et c'est ce même constat, déchirant, qui conduit l'Italien à se perdre 
dans une immolation cosmique — non sans avoir été aperçu, juste avant, 
comme un messager du Dieu passeur lui-même, en un clin d'œil goguenard du 
destin — et à déjouer les lois du plus fort : car être un homme, ce n'est pas être 
d'un côté ou de l'autre de la frontière, c'est trouver en soi le dépassement et 
l'en-avant (dirait Victor Segalen), et Laurent Gaudé, avec une finesse et un 
don de conteur magnifique, est un guide essentiel sur les pas de l'homme. 
 

Loïc Di StefanoLoïc Di StefanoLoïc Di StefanoLoïc Di Stefano    
http://salon-litteraire.com/fr/roman/review/1795522-le-terrible-eldorado-de-laurent-gaude  

 
� CCCCOMMENT UN ROMAN PEUTOMMENT UN ROMAN PEUTOMMENT UN ROMAN PEUTOMMENT UN ROMAN PEUT    INSPIRER LE TRAVAIL INSPIRER LE TRAVAIL INSPIRER LE TRAVAIL INSPIRER LE TRAVAIL DDDD’’’’UNE UNE UNE UNE 

CHORÉGRAPHECHORÉGRAPHECHORÉGRAPHECHORÉGRAPHE    ????        
� SSSSI VOUS AVEZ LU LE LII VOUS AVEZ LU LE LII VOUS AVEZ LU LE LII VOUS AVEZ LU LE LIVREVREVREVRE,,,,     QUE VOUS ÉVOQUE LA SQUE VOUS ÉVOQUE LA SQUE VOUS ÉVOQUE LA SQUE VOUS ÉVOQUE LA SCÈNE DE CÈNE DE CÈNE DE CÈNE DE 

LLLL’’’’ASSAUTASSAUTASSAUTASSAUT    ????        
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• …………    dededede    sujetsujetsujetsujet    de l’actualité de l’actualité de l’actualité de l’actualité     
 
Les arts de la scène sont le miroir de notre monde et de notre société.  
 
Les meilleures inspirations des plus grands artistes restent le quotidien et les événements 
qui jalonnent l’actualité. C’est bien là que réside la force de l’art.  
 
Sans aucune prétention d’exhaustivité, les artistes ont ce besoin d’aborder des sujets qui 
les touchent, qui les dépassent, qui les stimulent ; de les questionner et de les retourner 
dans tous les sens.  
  
Au travers d’Eldorado, Bénédicte Mottart aborde une question lourde de sens et qui est 
plus que présente dans notre actualité : l’immigration et le passage de la frontière.  
 
Ces trois articles en sont un petit exemple… A compléter !  
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